
LE CIMETIERE JUIF 
 
 

En 1621, SCHWENHEIM fait partie du 
groupe de communautés qui créent le 
cimetière de SAVERNE. Ces 
communautés louent un terrain à la 
municipalité de SAVERNE qui perçoit en 
outre un droit pour chaque inhumation. (3 
florins pour un adulte, réduit de moitié 
pour un enfant). Mais vers 1780, la ville 
de SAVERNE envisage d’augmenter ce 
droit et la communauté juive de 
SCHWENHEIM décide d’acquérir un 
terrain de 13 ares, à la sortie est et à 500 
m du village, pour y inhumer ses morts. 

 
Une centaine d’inhumations eurent lieu sur ce terrain mais après le départ du dernier Juif en 
1914, le terrain, resté à  l’abandon, fut rapidement envahi par une végétation touffue d’arbres 
sauvages, de broussailles et de ronces, qui le rendirent pratiquement inaccessible. 
 
Le 30 mars 1942, l’administration nazie, mise en place dans l’Alsace occupée, transfère la 
propriété du terrain de la communauté juive à la Municipalité de SCHWENHEIM. Le 16 août 
1951, le maire de SCHWENHEIM, dûment mandaté par son Conseil municipal, rétrocède le 
terrain au Consistoire israélite du Bas-Rhin, représentant légal de la communauté juive de 
SCHWENHEIM éteinte. 
 
Il faut attendre l’année 1998 pour que M. Gérard SCHALCK, Maire de SCHWENHEIM, 
décide de remettre en état le cimetière. Avec une douzaine de bénévoles et le concours d’une 
entreprise, le cimetière est totalement débroussaillé et remis en état ; un petit pont en rondins 
est construit sur le fossé, les pierres tombales sont nettoyées et redressées. 
 
Le regretté Pierre KATZ, émérite 
spécialiste du monde judaïque, a 
commencé à décrypter les inscriptions 
funéraires des quelques 76 pierres 
tombales. La plupart sont ornées de 
couronnes, de cruches (le symbole des 
Lévy), de deux mains aux doigts écartés (le 
symbole des Kohanim). 
Une pierre tombale attire spécialement 
l’attention : celle ornée de deux pieds, 
symbole d’un opérateur de cors aux pieds. 
 
En ce jour, le cimetière est de nouveau un lieu de mémoire et de recueillement, qui nous rappelle 
le souvenir des Juifs ayant vécu au village pendant des siècles. 
 

 


